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GAZETTE-

DU SAMEDI

De Naples le 22. Decembre.

Opera du Demofbnt,
dont la Mufique ¢
execute par le Pre-
mier Muficien du
Roi de Pologne y
plecteur de Saxe,a.
plufieurs fois meri-
te Fapprobation de
la Cour, 8c rempor-

achaque reprefentation les applau-

difsemensdu Public. On continue ici,

a I'exemple de [ Efpagne, de trayailler

a des preparatifs de guerre,

nent matiere a Ipeculation.
De Rome le 9. Janasier.

L’ A.mbaifadeur de France fe rendit der-
nierement a IAudience du Pape, pour
notifier a S.S. de la part de fa Cour, que
le Cardinal de Bernis s’etoit rctire a fon
Abbaye de Soijjdns.

On mande de Naples, qu’on y recoit
continncllement des Depeches de Ma-
drid, ou Pon renvoye fans delay les Cour-

, riers, qui enarrivent, fans qu’on puif-
fe nen penetrer de ce qui f. pafte, fi ce

te

qui don-
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n'eft, que la Sante du Roi d Efpagne

eft dans un etat, qui donne tout a crain-

dre pour les jours dece Monarque.j
De Florence le 29. Decembre.

Les eaux de la derniere inondation ,
en fe retirant dans leur lit, ont laifi
se apres elles un limon fi infupporta-
ble pour la puanteur, que le Tribunal
de la Sante, de crainte que Pinfectiora
n’'occafionnat des maladies , s’eft
oblige cPordonner fous de rigoureufes
peinesj que tous les lieux fouterrains
fans meme en excepter les puits, fiif-
fent vuides & nettoyes dans l'efpace de
10. jours auplus tard,

De Genes le 16. Decembre.

Nos svis d"Efpagne ajoutent a ce qu*
on en adeja dit, que Pon y etoit plus
attentif que jamais a la conduite des
Anglois, fur-tout depuis que Pon a ap-
pris, qu’ils avoient debarque 500. Hom-
mes dans le Golfe de Durien a 30.
lieues de Cartagene & 40. de Porto
Delio , ou ils s’etoient empares d'un
Etablifsement des Franeois ,

apres en
avoir tue quarante.

Les Anglois y



ayoient depuis conftruit un Fort, qu’ils
avoient garni de 8. Canons.- De forte
<jue, ¢s’'ils yenoiertt a fe renforcer, ils
pourroient fe fortifier entre le perou
& le Mexique.

De Paris le 5. Jan<vier.

Dans le Chapitre de 1'Ordre du St.
Efprit que le Roi tint le jour de I’An,
.S. M. en nomma Cheyalier le Duc de
. Chevreuse, Gouverneur de cette Ville,
les Ducs de Rochechbouart 8c de Broglie,
le Prince de Croy, le Marechal deCorc-
tades, le Marquis de Guerchy, les Com-
tes de Graville 8 de Lannion, lefquels
feront admis en cette qualite' dans un
fecond Chapitre qui fe tiendra le 2.
Fevrier prochain.

Madame la Duchefle d'Orleans reeut
le 31. Decembre fes derniers Sacre-
mens avec beaucoup de refignation.Cette
grande Princefle fe difpofe ala mort avec
une refignation parfaite par des oeuvres
dc piete conformes a fon e'tat, particuli-
erement par les charitables bienfaits, qu’
elle repand fur les Pauvres de fa
roifie.

On pre'pare auChateau de Ferfailles
2. Appartemens pour le Duc de Chartres
& pour le jeune Prince de Lambdlle,
fis du Duc de Penthievre, en attendant
quc l'on ait forme la Cour de Mgr. le
Duc de Bourgogne.

Le Duc de Broglie, qui avoit ob-
tenu la permiffion de revenir ici, a caufe
de la maladie de Madame fon Epoufe,
comptoit y pafler I'Hyver; mais il vient
de recevoir ordre de rejoindre rArmee,
commandee par le Marechal Prince de
Soubife, Nos Armees fur le Bas-Rhin
font fort tranquilles dans leurs canton-
nemens. Les Gardes Franeoifis Sc Suijfes™

Par-

reyenues de Flandre avant les Fetes
de iKfoel, doivent, dit-on, fe remettre en
marche pour fe trouver fur le Rhin au

mois de Mars prochain.
de £o;Jjtra que le Cardinal

Gn apprend
de Bernis

qui a ete fort incommode' a fon Abbaye

de St. Medard, fe trouvoit aufli foulage

par les Saigne'es qu’on lui avoit fait.
De Londres le f. Janvier.

La Cour perfifte toujours dans la re-
folution de concourir aux voyes les plus
propres a terminer fes differends avec
la Republique, 8cde prevenir deformais,
par une Conyention avec les Etats-Ge-
neraux, tout fujet de difpute entre les
2. Nations en fait de Commerce.

On ne convient point ici des avances
de pajx que notre Monarque & le Roi
de Prujje auroient faites ala France.
Ce n’eft pas que ces Puiffances n’acce’
ptaffent yolontiers des conditions hono-
rables, auxquelles les faveurs de la fortu-
ne les mettent en droit de pretendre.
En attendant que ce tems de repos vien-
ne a ecloére, la diligence & lardeur dans
les preparatifs militaires augmentent a
mefure que I'on approche inf' b: inent

decelui ou il s’agira de r- ndrc les
armes.
Trois Bataillons des Gardes a pied,

plufieurs Regimens en Angleterre 8c en
Irlande, ont reeu ordre d’etre prets a
s’embarquer au mois de Mars. Pres de
100 Batteaux plats, batis fur un nou-
veau modele, & aflez grands pour con-
tenir chacun ioo hommes; fe trouvent
acheyes en differens Chantiers, fans ceux
gue fon y conftruit encore au-dela de
ce nombre. La Flotte, deftinee a agir
fur la C6te de France, confiftera en 20
Yaifleaux de Ligne, independamment
des Fregates, des Chaloupes, des Bru-
lots, des Galiottes a bombes, & d’'une
multitude de Vaifieaux de tranfport,
charges de troupes.

Enfi.n Fon fe promet de grands fucces
de laCampagne prochaine, dont les ope-
rations ne feront rien moins qu’a'terees,
ou interrompues par les fuites de la
mort du Roi d'Efpagne, fuppofe qu’elle
arriye dans les cOnjonftures prefentesl



On pre'voit au contraire que les de*
meies, a naitre pour la fuccefliort au
Throne de cette Monarchie* ne pour-
ront qu’etre prejudiciables ala France,
puifque la Grandc-Bretagne* en epou-
fant le parti de I'un ou de Pautre des
Concurrens , traverferoit beaucoup
defleins de cette Couronne.

Les Lettres des Indes- Occidentales
portent , que le Vaifleau du Roi le
Buckingham* de 64 canons, aiant ren-
contre le 3. Novembre dernier a la hau-
teur de Montferrat une Flotte de 1s
Batimens Hollandois; aliant de St.
Eujlache a la Martinique fous le Convoi
du Vaifleau de guerre Franeois le Flo-
riffant, de 74 canons, d'une Fregate
de 36 & d'une autre de 20 * s’etoit
battu avec ce Vaiffeau & la lere des 2.
Fregates ; que pendant le Combat,

les

qui
avoit dure' pour le moins 2 heures*
la Flotte aroit fait force de voiles

pour gagner le Port de la deftination ;
gue la perte du Buckingham s’etoit

re-
duite a 7 hommes tues, outre 46
blefles, & que du propre aveu des

Franeois* ZXaffaire leur avoit coute 140
de leurs gens.

Suivant les avis les plus recens dc P
Amerique Septentrionale, Pattaque du
Fort du ftuesne rfa encore pu avoir lieu
par rap.port a qtieiques accidens impre-
Vus. Les raifons, que Pon donne du
peu de fucces de notre entreprife- fur le
.Fort du 6)ue'sne, font;

I. Que plujieurs des Prouinces n’ont
point envdie leur quote part a tems*

Il. Qiie P Armee a rencontre dans la
marche bien des inconveniens *fur lesquels
on n'avoit pas compie. .

I1l. Que la fante du General Forbes,
qui commandoiten Cbef, etoit fort deran-
gee. .

C’eft la premiere Nouvelle, quenous
avons de maladie: |l eft facheux, qu’

elle accompagne celle du peu de fruit de
fon Expedition.
De Dujfeldorfle e. Janvttr.

Les 6000. Hommes de Troupes de
PEle&eur Palatin®™

notre Seremmme
Duc, qui ont fait partie de 1Armee
Francoife fur le Bas-Rhin, en font rap-

pelles; Et les Officiers ont meme la per-
miffion de vendre leurs Chevaux.

Quelque frappante que (oit cette Non-
velle, on fait que cettc Refoiution a ete
prife avec Fagrement de la France: Ce
quij donne lieu de croire, qu’elle ne lera
point de dure'e.

De Francfort le7. Jannjier.
Les lettres de HelJe portent,

que les
Franeois

avoient entie'rement eyacue
la partie fuperieure du Landgraviat, a
Pexception du Chateau de Marbourg,
ou ils tenoient encore une Garnifon de
500. hommes, laguelle incommodoit
fot* le pais* fi epuife de vivres* que le
Prince d’'Jfembourg etoit oblige de tirer
fesfubfiftancesdePEle&oratdejKa»»owr;
que cette raifon empechoit ce Prince,
dont le Quartier General etoit encore
etabli a Fritzlar, de marcher en avant,
comme il en avoit coneu le deflein; que
neanmoins les Prujjiens 8cles Hejfois de
TArmee alliee fe trouvoient tellement
repartis dans le Duche de JVejlpbalie3
qu’ ils pouvoient fe reunir & preter la
main a ce General au premier ordre.
Ces lettres ajoutent que la Garnifon de
Giejfen confiftoit en 3. mille hommes,
8c qu’il y en avoit 12. mille autres dans
le voifinage, deftine's a feconder celle de
Marbourg.
De Hambourg le 16. Janvier.

L’ empreffi;ment avec lequel on travaille
aux preparatifs de guerre, le depart pro-
chain du Marechat Comte de Daun , &
les ordres.,donnes aux autres Officiers
Generaux de fe tenir prets arejoindre le-

urs Corps refpe&ifs nous annoncent,
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g,e lesdJ ™~ esr S =
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& les Rufses fe propofént d&8 coMimeALsr
leurs operations au mois de Mars,ou me-
me plutot, fi la-faifon le permet. En at-
tendant, les levees continuent avec une
ardeur egale de la part de la Cour Sedes
Etats de la Province. On ne rebute per-
fonne, on reeoit ce qui fe prefente, fans
en excepter les gens maries. Les regi-
mens Hongrois feront augmentes de 10.
mille hommes, outre 40. mille autres
que la Nation s’eft encore engagee de
mettre fur pied; & I'0on ne doute pas que

la Eouk A‘aseepte avec piaifir le nouveau

. 1 nN\n/' rlJi TIfurtPYYl—
;O,ES dc«ou[>es tjuc j
ber

*  * * & " Gln n

rai BretlacO. . .
De Varfovie le 3. Fevier.

On a lu ici avec furprife la Gazette
d’Utrecht N. Ill. de ZIannee prefente,
ou l'on avoit inse're dans ZIArticle de
Varfovie datte du 9. Janvier, que ,Mr.
» Sottyk ci-devant en pofftffion du Siege
, de Kiiovje fuccede a ce Prelat dans
» lon Eveche a titre d,expe&ative par
, nomination anticipee du Roi.,, Car
felon le droit des Canons Ecclefiaftiques*
Sc felon les Conftitutions de notre Ro-
yaume, les expeflatives 8c les nomina-

tions anticipees etant abfolument defel%-
n __ '}e prinfe BWque nommi/

'JP.“C:niZ niim Czaoede a obtenu cet Eveclve_pat une
vient de lui offrir,J independam- P

mentde celles deTon Contingent. On
enverra inceffamment en Bobeme un
erand nombre d’uniformes, ou I’'on con-
duit de jour Z autre quantite de cnevaux
de remonte qui viennent de Styrie.

Le Prince de Deax - PontSt dont le
fejour a Vlenne ne fera que de 3. femai

ANITAndte i Imprimerie Kolak

«

Oucatus Litbuania Tomas I. in folio. Jihx /J8
La ueritable Politique des perfonnes de gaa te > d’

grace particuliere de S. M. qui» syant
egard a fes grands merites, a eu la bonte
de le lui conferer d’abord apres qu’on a
recu la nouvelle du deces du feu Prince
Eveque de Cracovie,2. non par une autre
voye illicite, que le Gazetier d’Utrecht
ofe imprudemment imputera S A.

& de,la Republigue des Ecoks Ptcufcs

*

* * * * * k% %
1

,2rro a Yarfoisie 1754-.
aclemtam pisanam, in

Alexandri Polni Schol: Ptarum Ora tones f/JJ~thore donat* Tomo li alter*

luos Jomos divisa, guarum J11. ueepu
Vero VL ab eodemfparfm edtia,

iuRoi *

PHannQvre,in &voyct Varsovie i75»-

SeleBds e Veteri Tefiamento Hiftonx»tn izmo.

Phxdri Fabut*, in nmo. Varfavix /7SS- _
Flomenclator guatuor Ltnguarum Gallu*, P

rami Il. in *vo. Varfavia 1758.

Inftitutiones Mathemattea; Aatbore Joan - N
Inftitutiones Pbyfic* Floriam Dalnam sobola, um

yienn* 17+b. .. -

Tomoll. continentur» in S<vo.

*« unum colleB*, Tomo

Fraaoou * « * * * k *k * % » "

Varsavia 1758.'-
Gtrmanica, & Latinx.

. T JJ 4t0 Varfa<vi* 1750.
pomt I'11. in *to

m ;»gvo yar[avix 1759-
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DU 3. FeYRIER 1759.

Be Hambeurg, le 13. Janvier. . -’

es avis de la Pomeranie Suedoife portent, que les Troupes Pruf
fiennes en exigeoient de fortes contributions, qu’elles fembloient
de plus avoir quelque deffein fur Stralfund; mars que les
pluyes, qui etoient furvenues deptjis quelque tems, paroif-
foient feules capables de le faire echouer, & qu’au refte on
ignoroit encore fi Armee Suedoife, ne tacheroit point de les
arreter d'aiileurs.

Suivant les lettres de Coppenhaguc la Cour de Bannemarck.
mettoit en etat fes forées maritimes, qui devoient meme etre confiderablemenC
augmecntees, & l'on afturoit, que les Troupes, qui ont campe dans le Hol/tein,
feroient de meme confiderablement renforcees au Printems prochain par des Trou*

p.es, qui 'gnt tin de Nordwege.
On i s, qu’iiyit
Rujfienne* anquile. dans

Be Francfort* le t6. Janvier.

Tout continue de fe palfer ici avec autant d’ordre que de tranquilite.

Les nouvelles de Saxe portent, que le Commandant de Leipfig ayant reca
de nouveaux ordres du Roi de Prujfe au fujet de la rentree des 500 mille ecus
impofes a cette villej I'on -en avoit de nouveau mis le 5. le Maeiftrat & leS
principaux jNegocians aux arrets, ou ils avoient ete traites avec plus de rigueuE
que jamais : lis n’ ont eu que du 'pain 8c de P eau pour toute nourriture 3
la Grande Garde, ou ils ont d’gbord ete conduits, & ce n’a ete qu’apres avoiff

confenti ta payer 3. cens mille Ecus, qu’ils ont ete tranfporte's a i’ Hotel de
ville.

On ignoroit encore au refte au dep.art des Lettres, qui annoncent ces non*
vejies , ou 1 on pourroit trouver cette fomme , d’autant plus que les termes,
pour y fournir, fe fuccedent d’extrememt'nt pres, le premier payement de 100
mille Ecus derant fe faire fur le ehamp, le fccond de meme force a la monie
du mois, & le troifieme enfin auffi de cent mille Ecus a la Mi - Fevrier.
Plufieurs Commercans ont deja offert de donner leur caifte, & ce qui fe trouve
dans ,leur Magazin ; mais c’elt de I argent comptant que l'on veut, 8c qu*
patoit d?autant plus difficile ii trouver, que tout eft pour ainfi dire e'puife’_

certaines mailons ayant feules deja fourni 50. ¢6 .70, & meme 100. mille
Ecus.

> Be Stralfund, le ij. Jan<mo
Yaipi la fallLettre du Lieurenaut - hna, m



Lieutenant-General de Lantingsbaufen, du Quartier General de Greifswalde du
iz. Janvier.

MONSIEUR. V. E. [aura probablement, que les Garnifons </Anclatn &
de Demmin ont ete coupees, & que manguant de fecours, elles font burs d 'etat
de continuer afe defendre. Il ne fervirott de riert que les Ojficiers Generaux re-
fufajfnt de rendre les dites places, d'autant plus qu’ils les expoferoient par - la
d etre ruinees , & l'impartialite du public ne defaprouvera fans doute pas de
ce que nous ufons de. repreffailles fi inufitees cbez nous & Jiinevitables pour lors,
& dont on fepaffiroit tresvolontiers.

jjon nous forceroit de reduire en cendre une des meilleures Villes du pdis,
apres t 'a<voir fait bien depouillee. 1l ne depend donc que de V. E. de ne point
permettre qu' un femblable malheur arrinse au fusdit Pdis & a fes Habitans i
Moi-meme fen ferois aujf muement touche, qu’ il eft tres-certain, que de notre
cote nous n?avons point occaponne la guerre en ces contrees-ci.

Les moyens d'en eviter de plus facheufes fuites deja fndiquees, ce me fent-
ble, de donner aux Commandans d'Anclam & Dtmmin les ordres qui y font ne-
sejfdires. Ainfi ce n’eft que votre Reponfe, que vous aurcz la bonte de me don-
ner fur cela par le meme Trompette, qui me determinera d prendre refolution ;
&3 d moins aue ma demande foit accordee, me fera executer ce dontfai parli
ti-devant.. Je fuis avec toute | 'eftime pojjible 8cc.

Reponfe du Lieutenant-Ge'neral de Lanfingsbaufen.

MONSIEUR. Jai eu 1'honneur de receaicir lalettre de V. E. en datte
du t2. du courant. Elle mdauerti des dejftins que |'on forme'jur Anclam 6?
Demmin pour s’en faiftr, Juppofe que les Ojfciers- Generaux refufent de rendre les
dites places, & que ma reponfe ne s™accorde point avec la demande de V. E.

On approuve lesfuites, dontfe rejfentiroient peut-etre les fusdites fortes pla-
ces remplies de Garnifon d’'avoir ete forc¢is d Je defendre, parcegue la raifon
de Guerre le juftifie ; mais qui tfeft pas ajfes forte pour pouvoir menacer de
tdepouille & de ruine |'une des meilleurs places du pdis.

Il plait a V- E. de dire que cette demarche eft tout a faitJnuptees &
favoue, uqu'il mletonne, qu'‘en fi differentes circonftances on ait pii parler de droit
de reprejjailles.

Apres que les Ofjficiers J'’Anclam £? de Demmin ont ete charges du com-
mandement, on leur a donne des ordres, qui regardent leur conduite. Le contenu
fousmentionne de la lettre de VmE. eft aujji incapable de me porter d les changer*
gipi\ m>eft permis dejuger, qui dans ces Contrees-ci a occaponne la guerre. ]/. E.
comprendra bien que des pareils jugemens @1 motifs re fauroient determiner un
Commandant d former refolution. Fous ayant deja fait part de la mienne, je
rfattends que celle du parti ennemi pour prendre les -mefures approu<vees par la
raifon de guerre c¢$ par |’ impdrtialiie du public en ces fortes des rencontres..
Je fuis Scc. Voo

De Berlin, le 27. Jan mer.

Le 17. du courant la fortereffe de Demmin, & le 21. celle Anclam fe font

ssndues a nos Trouges gar Cagitulation”™



